
« La raison, le jugement viennent lentement,
 les préjugés accourent en foule. » Jean-Jacques Rousseau

« La République Démocratique Congo, à elle seule est constituée de plus de 500 tribus.
Ce qui veut autrement dire plus de 500 approches de la vie, plus de 500 manières de
s’exprimer, de gouverner, de manger, de se marier, etc. En effet, c’est lorsque débute
des discriminations sur base des origines tribales ou ethniques, lorsqu’on manifeste de
la haine ou on incite d’autres à manifester cette haine ou au mépris à l’égard d’un individu ou groupe 
d’individus avec pour soubassement leurs origines claniques que cette notion devient nocive et qu’il sied 
d’interroger la loi.»                               septembre 2022

 Région de Goma, Nord-Kivu RDC
Crédit-Sud a prêté 5.150 $ pour l'achat de motos afin de réaliser du transport
entre villages dans la forêt équatoriale. 
Gloria Karungu, le responsable du projet,  a su dynamiser les activités sociales de
son village. (projet présenté dans notre bulletin n°277, 4ème trimestre)
Le projet évoluait assez bien, mais voici l'e-mail que nous a envoyé Gloria :« Bonjour 
cher frères la situation de notre village ne pas bonne pour le 
moment nous avons tout perdus nous sommes en exilé. La 
rébellion et les tueries massives de la population innocente bas 
record au nord Kivu. Nous sommes désolés de ce silence car 
rien ne va de notre côté. »

Cet e-mail est accompagné d'une vidéo montrant des personnes et des jeunes , mutilés, au crâne broyé par 
des coups de machette...vision insoutenable qui traduit une sauvagerie, une barbarie impensable.

Billet collectif rédigé à l’issue d’une formation sur la déconstruction des préjugés organisée à Goma
 du 6 au 7 juillet 2018 par Habari-RDC. 

« Dans l’est de la RDC, de plus en plus de gens se méfient et s’accusent réciproquement. Pas
facile donc pour certains de se rencontrer et de s’entendre.  
Les blogueurs du Nord-Kivu pensent que les préjugés  comptent parmi les obstacles au
développement et à l’épanouissement commun, car ils constituent des filtres entre les
individus. . Ces préjugés sont très ancrés dans la région.  Tout part de simples images, de
constats, de perceptions erronées, d’affirmations gratuites, de qualifications anticipées, etc…
Et ça finit par mettre en place des idées admises sans démonstrations, des jugements faits à l’avance envers 
une personne (préjugés) ou tout un groupe (stéréotypes), limités dans leur portée par l’imaginaire. Chez 
nous, plutôt que de considérer un individu sur base de ses atouts, on voit d’abord ses origines ethniques et 
cela dans tous les domaines de la vie : mariage, commerce, travail… Les compétences et les grades sont 
moins importants, on cherche à savoir de préférence la colline ou le village d’origine ! »                      juillet 2018
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CSD   Bukavu Sud-Kivu   RDC

Prêt en 2021 de 9.990$ pour une caisse de micro-
crédits à 20 entrepreneuses
Un tiers remboursé
La responsable nous écrit :
« La situation sécuritaire que traverse la Province du
Nord Kivu a un impact direct sur la province sœur du
Sud-Kivu et sur la population.  »

 Filière friperie : 
« Avant les hostilités, toutes nos bénéficiaires exerçant
cette activité de vente des vêtements et souliers 
usagés partaient s’approvisionner au Rwanda et 
d’autre allaient à Goma(Nord-Kivu).  Aujourd’hui les 
relations étant tendues entre les deux pays, il est 
devenu impossible de traverser les frontières ; et ceux 
qui allaient s’approvisionner à Goma ont vu les prix 
des marchandises augmenter. Ceci cause des jours 
sans marchandises. »

Filière Produits alimentaires
« Celles qui vendaient des produits alimentaires et 

vivriers et qui s’approvisionnaient au Nord Kivu se
trouvent également empêchées d’exercer leur 
activité. Les zones d'approvisionnementsont sont 
occupées par les rebelles du M23/Rwanda.  

La province du Sud Kivu est également sous menace 
du Rwanda. Des forces armées rwandaises ont 
attaqué  les positions de la Police lacustre 
congolaise sur le lac Kivu. »  

« Bref, toutes les activités pour ces deux filières sont 
paralysées et notre crainte est de constater que ces 
mamans qui vivaient déjà de leur petit bénéfice gagné
auraient consommé le capital restant. C’est un cri 
d’alarme que nous vous adressons. Qu’il vous plaise 
de nous venir en aide pour pouvoir résoudre ces 
difficultés et chercher des solutions palliatives. »

Les projets que Crédit-Sud finance au Kivu sont fortement impactés par cette situation. 
Les habitants du Kivu appartiennent  aux personnes pour lesquelles la Fraternité Saint-Paul 
octroie des prêts afin de donner un coup de pouce au développement. Mais dans l'état actuel, 

il n'est sans doute plus 
question d'aide financière au 

développement mais d'aide à la survie. Cette aide d'urgence n'est pas dans les objectifs que 
les fondateurs de la Fraternité Saint-Paul ont assignés à leurs activités. Dès lors, à notre grand 
regret, nous ne financerons plus de nouveaux projets au Kivu. Nous attendrons que des 
investissements puissent porter leurs fruits lorsqu'une certaine pacification sera à nouveau 
répandue. 
Indépendamment de ces circonstances, les projets menés au Kivu ont été marqués par 
l'absence de réelle prise de conscience que notre programme Crédit-Sud octroie du crédit et 
non des dons. Si dans la mise en œuvre d'un projet, les responsables envisagent bien un 
échéancier de remboursements comme nous l'exigeons, dans la pratique peu de gestionnaires 
le respectent concrètement. Ces groupements humains ont, sans aucun doute, été habitués à 
recevoir des dons sans se soucier de l'efficacité de leur gestion.

AADECO   Nsioni  Kongo Central  RDC
Prêt en 2019 de 8.500$ pour achat matériel
informatique et photocopieuse

L'Etat congolais ne permet plus de faire payer par les 
élèves les documents fournis et les services prestés.
La pandémie de Covid-19 a handicapé le projet.
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Une dynamique conflictuelle ancienne réactivée par le
djihadisme 

Actes de terrorisme

« Une dynamique conflictuelle  prolonge les disputes pour
des  ressources  rares  (eau  et  pâturages,  surtout)  dans  un
environnement  semi-aride  confronté  à  une  expansion
démographique  incontrôlée.  La  difficulté  à  gérer  ces
antagonismes, par exemple entre agriculteurs sédentaires et
pasteurs nomades, par des moyens non violents est d’autant
plus grande que les mécanismes traditionnels de distribution
du pouvoir ont été remplacés par les procédés formels de la
« démocratie »  qui  transforment  inévitablement  les
élections  en  opérations  de  comptage  ethnique.  Dans  ces
conditions  on  comprend sans  mal  l’attrait  que représente
l’islamisme djihadiste qui permet de consolider des alliances
trans-ethniques  sur  la  base  de  réseaux  parfois
internationaux  de  solidarité  et  d’échanges  divers.  Il  faut
ajouter à cette toile de fond la présence croissante, depuis
au moins deux décennies, de réseaux criminels se livrant à
divers trafics (drogue, contrebande, migrants, etc.) dans et
au travers de la zone sahélienne. »    13 /1//2021

« Dans la société burkinabè, les clichés entre les différents 
groupes ethniques sont légion. Entendons par cliché une 
réalité qui vaut pour tous ceux que cette représentation 
désigne et qui n’admet aucune exception ni nuance. Du 
moins, tel est le but recherché. Août 2016

«Vous entendrez dire: les Bissa sont grégaires, ils s’entraident entre eux et aiment les arachides. Les Gourunsi 
auraient un faible pour l’alcool et les femmes. Les Peuls sont souvent qualifiés de rusés et d’intelligents dont il 
faut se méfier, mais paresseux, etc...
Bref, toutes les ethnies au Burkina Faso ont des clichés. Négatifs, discriminatoires mais parfois positifs, le 
regard que les uns portent sur les autres est à l’image de la société burkinabè. II n’y a pas de société sans 
préjugés; toutes les sociétés développent des clichés mais le drame chez nous c’est que les préjugés sont nés, 
pour la plupart, sur des problèmes de compétition autour du pouvoir de domination. Les pesanteurs du 
contexte historique ont fait aujourd’hui du sujet une question taboue. Les gens le vivent sur le niveau 
émotionnel. 
Au Burkina, nous devons promouvoir davantage l’unité et la concorde. Nous devons partout et en tout lieu 
privilégier les capacités humaines, intellectuelles, morales et éthiques des individus plutôt que leurs 
appartenances ethniques. »

 
Tant que notre relation sera définie par nos différences, 

nous renforcerons ceux qui sèment la haine plutôt que la paix,
ceux qui encouragent le conflit plutôt que cette coopération 

qui peut aider tous nos peuples à atteindre la justice et la prospérité. »      Barak Obama 1918

« Nous sommes inquiets de l’augmentation des discours de haine et d’incitation à la
violence contre les minorités ethniques En cause notamment, les appels haineux
lancés contre la communauté peule. Des enregistrements audios ont circulé depuis début août sur les
réseaux sociaux, invitant les populations « autochtones » à s’en prendre massivement aux Peuls.  » 12 septembre 2022 
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Association Tin Tua
                        Fada N'Gourma  Burkina Faso
En langue gulmancema, Tin Tua signifie 
                                       « Développons-nous nous-mêmes »
Cette ONG compte 100 personnes

Nos 4 projets relèvent du département microfinance répartis dans 2 bureaux, 
l'un à Kantchari, l'autre à Botou. Ces 2 gros villages se trouvent à 150 et 210 km
de Fada-N'Gourma sur une route menant au Niger.
Botou n'étant pas sécurisé, l'agence n'accorde plus de microcrédits depuis 2 ans ;
elle n'ouvre plus que 2 jours par semaine afin de recouvrer les crédits en cours.
A Kantchari, la situation sécuritaire est nettement meilleure, la population s'est 
regroupée au centre  de la localité. La route de Kantchari à Fada-N'Gourma reste 
très dangereuse si bien que les fonds (microcrédits, aides aux réfugiés) sont 
maintenant transportés par l'hélicoptère humanitaire mis à disposition par 
l'ONU.

Les deux projets plus 
anciens avaient pour 
échéances initiales 2010 et 
2015. Ces caisses de 
microcrédits sont devenues
autonomes. 
Microcrédits à taux 
d'intérêt de 10% l'an 
d'abord puis 14% l'an, fort 
bas en comparaison de la 
concurrence de 18 à 30 % 
l'an.

Les 2 projets plus récents (mis en œuvre en 2016) octroyaient des micro-crédits 
aux personnes s'équipant de biodigesteurs, kits de recharge solaires ou foyers 
améliorés.
Après le succès du début, les biodigesteurs ont été moins demandés car la 
situation sécuritaire a découragé l'élevage de grands animaux.
Depuis la crise du Covid de 2020, seuls une dizaine de microcrédits ont été 
accordés.
Prévision : créer 2 nouvelles agences à Feda et Diapaga près de la frontière avec 
le Niger et le Bénin qui octroieraient des microcrédits de 6 à 12 mois au taux de 
15,4% par an. Ces microcrédits seraient accordés aux femmes qui exercent un 
commerce , ou une activité d'embouche principalement. 

ALLPAPI  LLANKAY del alle Quillan -
              Equateur
Achat d'un réservoir d'eau pour développer
la culture de légumes et de fruits. Le prêt de
2.000 $ a été entièrement remboursé malgré la 
crise,  grâce principalement à la vente des avocats.

PRODUCCIÓN  PAMATUG – Equateur
Prêt de 12.000 $
PRODUCCÓN RENACER Prêt de 15.000$
Ces deux projets de culture de tomates touchés par la 
maladie des tomates essaient d'en sortir en semant du 
maïs, des petis pois et d'autres légumes.

MANOS SOLIDARIAS AGUAGUIÑA- 
                  Equateur
Un prêt de 25.000$ a été consenti pour la culture 
de tomates. Malheureusement, une maladie dans 
la culture des tomates dans la région a amené 
l'Etat à interdire cette culture. De plus, 4 membres 
de l'association sont morts pendant la pandémie 
de Covid 19 ce qui a désorganisé l'association.

Frutos del Ande     Pérou
La coopérative a vendu 60 T de quinoa à Golden
Amazon Organic Grains, acheteur recommandé
par l'agence étatique d'exportation. Le client n'a pas 
payé. De plus, des frais proviennent de l'engagement 
d'un avocat pour faire pression sur la Chambre de 
commerce de Lima. Néanmoins, la coopérative réalise 
des bénéfices par la vente de chia, kiwicha, quinoa 
blanche, lentilles, pois chiches et avocats.
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AVODEB   TOGO

7 puits ont été creusés
dans 7 villages
 Fournir de l'eau potable
aux habitants  afin
d'éviter les maladies
provoquées par  la
consommation d'eaux
polluées par les
déjections des
vaches.

                  Kpategan

     
        En association avec
          Enfants du Monde

 Yekou

« Les besoins d’approvisionnement en eau potable  des populations rurales du Togo en général, et de celles de la 
région des savanes en particulier, sont très importants. en raison, d’une part, de la dispersion de l’habitat et, 
d’autre part, du mauvais entretien des équipements et de la discontinuité de leur fonctionnement.
 En janvier 2019, la région des savanes compte environ 1 334 localités qui ne disposent pas du tout de point 
d’approvisionnement en eau potable.
Une grande partie des populations rurales continuent à utiliser l’eau de marigot
ou des rivières. Ce qui explique la persistance des maladies d’origine hydrique et
pénalise particulièrement les femmes et les jeunes en charge de la « corvée » d’eau et donc sur le développement 
socio-économique de la région ».

Le Togo compte 41 groupes ethniques dont les Ewe et les Mina qui vivent notamment au Sud et représentent 
respectivement 22% et 6% de la population, les Akebou et les Akposso qui sont dans le centre et
représentent 33% de la population, et les Kabiyé dans vivent le Nord (13 % de la population.) 
« Les ethnies togolaises sont pacifistes et cohabitent de façon harmonieuse. Elles connaissent un
fort brassage. Les rapports conflictuels ne deviennent apparents qu’à la veille des élections. » 10 mars 2016

« Le Togo, comme la plupart des anciennes colonies françaises, a bénéficié de la constitution française de 
1958, instituant le suffrage universel. C’est sur cette base que furent organisées les élections du 27 avril 1958 
ayant permis au Togo d’accéder à la souveraineté internationale deux ans après. Cinquante ans après son 
indépendance, le pays peine à organiser des élections libres, transparentes et sans   contestations. Mieux, les 
résultats des consultations électorales montrent non seulement une  bipolarisation politique Nord-Sud, mais 
aussi, un choix ethnique. Les fiefs électoraux des partis  politiques, sont en fait des bastions ethniques. Pour se 
faire élire, les hommes politiques n’hésitent pas à tenir des propos tribalistes et régionalistes. Cette situation 
relance la récurrente question de l’unité nationale. »      Journal de la recherche scientifique de l'université de Lomé vol 15 N°3  2013

«  Le pacifisme rend le quotidien de la vie paisible. »
 Aziz Boussad, économiste
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« Estimée à 17 millions d’habitants en 2021, dont près du quart vit dans l’agglomération dakaroise, la
population sénégalaise est composée d’une vingtaine d’ethnies, ayant chacune sa propre langue.  Le
Sénégal est un pays stable qui se singularise par une entente communautaire. Ces groupes ethniques
cohabitent et partagent les mêmes valeurs telles que le cousinage à plaisanterie. Ce jeu autorise des
membres de certaines ethnies à se taquiner et même parfois à se critiquer dans l’humour.
Wolofs et Lébous, Pulaar (pasteurs Peuls et Toucouleurs de la vallée du fleuve Sénégal), Soninkés, 
Diolas de la Casamance, Sérères du Sine, Mandingues, Bédiks et Bassaris, tous vivent
en bonne intelligence, contribuant ainsi à la richesse culturelle du pays.
Le Sénégal est un pays où chrétiens, musulmans et animistes vivent en symbiose. »

ENTENTE Diouloulou
Casamance 
                    Sénégal

Ensemble de 15 groupements de
180 à 300 producteurs de riz

Rôles : - sélectionner les semences
              -fournir aux producteurs semences et  
                fertilisants  non chimiques
                - acheter toute la production
                 - assurer le traitement, contrôler la qualité
                  - emballer et vendre les semences de riz
                    certifiées

ENTENTE donne ainsi accès aux producteurs à des 
marchés importants.

ENTENTE valorise les déchets de transformation 
pour nourriture animale

En association
 Besoins  de financement de 109.000€
       -    apport des membres 9.900 €

 prêt banque agricole 68.600€
 prêt OVO 15.250€
 prêt Crédit-Sud 15.250€

But : extension de la production de riz

Devenez membre de la Fraternité Saint-Paul. 
Vos dons serviront au financement 

de projets de développement. 
Grâce au bénévolat, seul 1% de vos dons 

est utilisé pour la gestion.

« Le plus bel acte est celui qui est accompli pour le bien d'autrui
 sans espoir de récompense. » Gandhi

Editeur responsable:
Jean Gillmann
Rue du Prâle 7E 
4210 Marneffe

Fraternité Saint-Paul           RPM Liège 0410.483.907
e-mail: fraternite.saint.paul@belgacom.net

site web :   creditsud.org
Compte:   IBAN:    BE93 0000 1973 6567 

BIC:    BPOTBEB1

Trésorier:
Gérard Danloy
Allée des Rouges-Gorges, 5
4031 Liège

Lorsque vous avez effectué un don, vous recevez ce bulletin pendant deux ans.
Si vous ne souhaitez plus le recevoir, signalez-le nous par e-mail.
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Si le total de vos dons de cette année atteint au moins 40€, 
vous recevrez en début d'année prochaine une attestation 

fiscale vous permettant d'inscrire le montant dans la 
rubrique « Libéralités 1394-61 » 

 ou à l'impôt des sociétés (codes 1216 et 1601) 
de votre déclaration d'impôts.

mailto:fraternite.saint.paul@belgacom.net

